
Les	participants	posent	devant	la	Maison	Mercier	
sur	la	route	132	à	Saint-Michel-de-Bellechasse	
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Joyeuses Fêtes!
MEILLEURS VOEUX DE BONHEUR ET DE SANTÉ POUR LA NOUVELLE ANNÉE!

Le Mercien
 La voix des Mercier d’Amérique
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                                                 La cotisation annuelle est due le 31 mai de chaque année                                                 La cotisation annuelle est due le 31 mai de chaque année                                                 La cotisation annuelle est due le 31 mai de chaque année

Annuelle	régulière	: 35$/1	an 65$/2	ans

Annuelle	régulière	+	conjoint(e)	: 40$/1	an 75$/2	ans

Commandeur	:	 1	000	$

Nom Nº	membre Occupation Résidence Admission
Ernest	Mercier	* 32 Président	fondateur	(A.M.A.N.	1985) Québec	(Charlesbourg),	QC 1997
Pierre-Paul	Mercier	*	 19 Administration Saint-Lambert,	QC 2000
Louis	Mercier	 52 Actuariat Saint-Bruno,	QC 2000
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Ralph	Mercier	 1151 Développement	des	affaires Québec	(Charlesbourg),	QC 2012

(*)	décédé(e)	(*)	décédé(e)	

Ces	 montants	 sont	 en	 devises	 américaines	 pour	 les	
résidents	des	États-Unis	et	en	euros	pour	les	Européens.

Ce	bulletin	trimestriel	tire	son	nom	du	Royaume	de	Mercie	
qui	a	existé	du	7e	au	10e	siècle	et	qui	a	été	un	des	7	états	à	
l’origine	de	la	formation	de	l’Angleterre.	Les	habitants	de	
ce	 territoire	 devaient	 sans	 doute	 s’appeler	 Mercien,	 et	
nous	sommes	heureux	de	perpétuer	ce	nom	aujourd’hui.

Dépôt légal - 2016
Bibliothèque et Archives nationales du Québec - BAnQ
Bibliothèque et Archives du Canada - BAC

Les	opinions	exprimées	dans	les	textes	publiés	dans	le	bulletin	Le	Mercien	appartiennent	uniquement	à	leurs	auteurs.	
Leur	publication	ne	signifie	pas	que	l’Association	les	approuve	ou	les	cautionne.

Conseil:	 Nom Nº	membre Résidence Téléphone Courriel
Président: Jacques Mercier 341 St-Georges (418) 228-5426 studiocimai@gmail.com
Vice-Prés: Germain Nappert 1480 Boisbriand (450) 437-1220 nappert@videotron.ca
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Administrateurs: Gilmond Mercier 28 Ste-Sabine (418) 383-3441 gilmondm@sogetel.net

Jean Mercier 1524 St-Jérôme (450) 432-3223 jean.mercier6@videotron.ca
Mario Mercier 1544 Québec (418) 903-4752 mario.mercier@bell.net

Services:
Archives, site Internet et Facebook:Archives, site Internet et Facebook: 28 Gilmond Mercier (418) 383-3441 gilmondm@sogetel.net
Gestionnaire du site Internet:Gestionnaire du site Internet: 1568 Pascal Mercier (418) 221-7688 pmerciee@ubeo.ca
Bulletin Le Mercien:Bulletin Le Mercien: 28 Gilmond Mercier (418) 383-3441 gilmondm@sogetel.net
Bulletin Le Mercien:Bulletin Le Mercien: 1572 Lise St-André (450) 795-3853 STAL12@yahoo.ca
Généalogie: 222 Benoît Mercier (418) 623-0833 benoitbmercier@hotmail.com
Traduction: 337 Lucie Mercier merccamp@gmail.com
Vérification comptable:Vérification comptable: 210 Denise Mercier denisemercier@videotron.qc.ca

CONSEIL D’ADMINISTRATION POUR 2016-2017 ET SERVICES DE L’ASSOCIATION DES MERCIER
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Mot du président 

Bonjour à tous !

La 32e année de notre Association est en cours. 
Tout d'abord, je veux remercier les membres 
présents (es) lors  de notre rassemblement du 28 
août dernier à Montmagny. Un merci bien spécial 
à nos membres américains du New Hampshire 
pour leur présence. Les commentaires  furent 
élogieux sur la qualité de cette rencontre et 
surtout pour la visite des  sites historiques Mercier. 
Remerciements également pour les membres du  
conseil d'administration 2015-2016 pour le travail 
d’organisation de  l’assemblée générale et en 
relevant avec confiance ce défi. Merci à notre 
historien Gilmond qui a animé, avec la passion 
qu'on lui connaît, la visite des sites  Mercier. Tous 
ont apprécié ses commentaires vivants et 
pertinents. Un coup de chapeau pour notre 
généreux invité, monsieur André Gaulin, pour son 
intéressante conférence.

Une assemblée générale constructive avec des 
sujets  difficiles  et qui, comme à l'habitude, 
concernent les finances. Le conseil a apprécié les 
commentaires de nos membres. Nous avons 
donné suite depuis  un mois  à la vérification de nos 
listes concernant les membres à vie. Des  envois 
postaux ont été effectués aux personnes 
concernées et la grande majorité d’entre elles  nous 
ont donné un retour. Comme convenu, lors  de 
l'assemblée du 28 août, nous  n'accepterons plus de 
membres  à vie à compter du 3 novembre 2016. 
Les membres  qui ont contribué à cette option par 
le passé continueront toutefois de profiter des 
avantages prévus par l’Association.

Conscient qu'une minorité de membres font 
«  vivre  » l’association par leurs cotisations, le 
conseil priorisera l'étude d'une nouvelle façon de 
faire pour l'avenir. Nous  devrons exploiter d'autres 
avenues pour intéresser nos  membres  et les 
rejoindre et ce à moindre coût. Nous  étudierons 
également le rajeunissement de notre plateforme

Internet, l'actualiser pour offrir également un 
produit « interactif » à la lumière de la modernité 
actuelle. Un grand virage également dans la façon 
de faire du CA. Sa composition, les  rencontres et 
les  dossiers  à se partager selon les forces  de ses 
membres. N'ayez crainte, nous ne nous apprêtons 
pas  à saborder le navire, bien au contraire. Nous 
tenterons de prévoir les coups et les coûts.

Pour terminer, lors  de l'assemblée générale, nous 
avons longuement parlé des frais de traduction en 
anglais pour notre revue Le Mercien. Je veux 
rassurer nos membres anglophones. Suite à cette 
réunion, le conseil a pris contact avec une dame 
présente lors  l’assemblée. Cette dernière nous 
offre bénévolement de faire la traduction. Des 
détails vous seront communiqués dans  notre 
prochain Mercien.

Pour nos  membres qui sont sur Facebook, je vous 
recommande de joindre le groupe Association des 
Mercier et d’inviter vos amis reliés à la belle 
famille Mercier de poser le même geste. Une 
initiative gratuite qui augmentera la visibilité de 
notre Association.

Au nom des membres du conseil d'administration, 
j'en profite pour vous souhaiter une belle période 
des fêtes.

Merci de nous soutenir !

Jacques Mercier nº 341, président 
studiocimai@gmail.com



Elle	 est	 située 	 sur	 la 	terre	 concédée 	vers 	1706	 par	 le	 seigneur	 Alexandre	 Berthier	 à	 Paschal	
Mercier,	marié 	à 	Madeleine	Boucher	en	1705	à 	Saint-Joachim,	une	terre	du	rang	du	Bord-de-l'Eau	
où	 la 	première	maison	avait	 été 	construite,	 terre 	dûment	 identifiée	sur	 la	carte 	de	Gédéon	de	
Catalogne.	Cette	carte	permet	de	connaître 	la	localisation	d'une	terre	et	de	son	propriétaire,	en	
1709,	 sur	 le	territoire	de	la	Nouvelle-France.	 Il 	s’agit	 donc	 ici,	 à 	tout	 le	moins,	de	 la 	deuxième	
maison	Mercier.	 	 La 	précédente,	 beaucoup	plus 	petite,	 légèrement	 plus 	éloignée 	du	fleuve,	
fut	
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UNE MAISON MERCIER DU CHEMIN DES GRÈVES 

Fidèle,	fidèle	pourquoi	rester	fidèle	
Quand	tout	change	et	s'en	va	sans	regrets	
Quand	on	est	seul	debout	sur	la	passerelle	

Devant	tel	ou	tel	monde	qui	disparaît	
Quand	on	regarde	tous	les	bateaux	qui	sombrent	

Emportant	les	choses	qu'on	espérait	
Quand	on	sait	bien	que	l'on	n'est	plus	qu'une	ombre	

Fidèle	à	d'autres	ombres	à	jamais	
«Fidèle»	de	Charles	Trenet	

Cette	maison	ancestrale,	presque	deux	fois	centenaire,	fut	sans	doute	la	deuxième	maison	des	
Mercier,	qui	l'habitèrent	de	1852	jusqu’en	1951.	

Figure	1:	
Le	président	de	
l'Association	

des	Mercier	de	
l'Amérique	du	
Nord,	Jacques	
Mercier,	et	le	
conférencier	

André	Gaulin	
présentent	une	
peinture	de	
Sylvain	Filion	
représentant	la	

Maison	Mercier	
du	Chemin	des	
Grèves.
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Figure	2:	La	première	maison	habitée	par	10	générations	de	Mercier	à	Berthier-sur-Mer.

fut	 déménagée 	un	kilomètre 	plus	au	sud,	après	1850	 pense-t-on,	 sur	 la	rue 	Principale	:	 elle	est	
occupée	aujourd'hui	par	une	autre 	famille	Mercier,	celle	de 	Maurice,	cultivateur,	maison	à	pignon	
à 	laquelle 	a	été	ajouté	un	autre 	bâtiment	à	toit	plat,	du	côté 	est.	D'ailleurs,	votre 	Association	des	
Mercier	de	l'Amérique	du	Nord	(AMAN)	y	a	mis	une	plaque.	

Quant	à 	la 	deuxième	maison	Mercier	du	Chemin	des 	Grèves,	celle 	que 	j'ai 	habitée	pendant	27	ans	
en	lui 	assurant	une	certaine 	pérennité,	elle 	possédait	en	1985,	au	moment	de	l'achat,	une	longue	
annexe 	qui	comprenait	 une	cuisine	d'été,	 un	hangar/atelier	 et	 une	glacière.	 Cette	maison	avait	
donc	été 	occupée	par	des 	Mercier	 jusqu'en	1951,	année	où	le	fermier	Adalbert	Mercier	 la 	vendit	
au	fermier	 Gérard	 Tanguay.	 La 	grange,	 aussi 	l'étable,	 étaient	 plus 	à	 l'est	 de	la	maison,	 debout	
jusque	vers 	1990,	au	bord	du	fleuve,	là	où	est	aujourd'hui 	construite	la	maison	du	numéro	14	du	
Chemin	des 	Grèves.	C'est	donc	 dire 	que 	la 	maison	Mercier	a 	eu	une	vocation	agricole	jusqu'en	
1975,	 quand	monsieur	 Gérard	 Tanguay,	 qui 	 la 	cultiva 	pendant	 plus 	de 	vingt	 ans,	 la	 vendit	 au	
professeur	 Harold	Bhérer	 (et	à 	sa 	femme	Catherine),	 lui-même	la 	vendant	 au	professeur	André	
Gaulin,	 en	 1985.	 Ces	 deux	 derniers 	 propriétaires 	 restaurèrent	 la	 maison	 comme	 on	 la	 voit	
sensiblement	aujourd'hui.	La 	grande	cheminée	centrale	avait	été	enlevée 	avant	eux.	André	Gaulin	
vendit	 cette	maison	 en	 2012,	 bien	 à 	regret,	 vu	 l'âge	 «qui	 (avait	 bondi)	 sur	 (lui)	 comme	 une	
panthère	noire»,	pour	reprendre	l'image	du	poète	Alain	Grandbois.	
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L'ancienne	«Salle	des	habitants»

Cette	 deuxième	 maison	 Mercier	 est	 en	 fait	 l’ancienne	 Salle 	 des 	 habitants,	 transformée	 et	
restaurée,	qui 	était	près 	de 	l’ancienne	église 	du	bord	de 	l’eau	et	pas 	très 	loin	du	Chemin	du	Havre	
que	l'on	peut	prendre	à	partir	de	la	route	Paschal-Mercier.	

Le	descendant	 de 	Paschal 	Mercier	de	cette	époque	l'avait	acquise	de	la 	Fabrique,	en	1852,	après	
autorisation	de	 l'évêque	de	Québec,	 monseigneur	 Pierre-Flavien	 Turgeon.	 La	 famille	Mercier	 en	
faisait	 sa	 résidence.	 C'est	 du	 moins	 le	 témoignage	du	 Père	 Lavallée 	qui	 écrivit	 une	 histoire 	de	
Berthier,	histoire	qui	a 	souvent	puisé 	ses 	sources 	dans	la 	tradition	orale.	Dans	le	livre	du	père	blanc,	
Petite	histoire	de	Berthier	(La	Société 	historique	de	la	Côte-du-Sud,	1973,	p.	83),	on	peut	lire	:	«Dans	
une	assemblée,	tenue	en	mars 	1852,	il 	est	décidé	de 	demander	à	l'évêque	la	permission	de	vendre	la	
salle	publique	pour	aménager	la 	partie 	sud	de	la 	cave	du	presbytère	en	nouvelle	salle	publique.	La	
permission	 fut	 accordée,	 et	 monsieur	 Mercier,	 le	 grand-père	 d'Adalbert,	 achète	 la 	bâtisse 	et	 la	
transforme	en	résidence.	 Elle	 existe	 toujours,	 c'est	 la	maison	d'habitation	de	M.	 Tanguay».	 On	
comprend	donc	que	la 	Salle 	des 	habitants 	fut	déménagée,	mise	sur	un	solage	de 	pierres 	sur	la	terre	
des 	Mercier,	plus 	près	du	fleuve	que 	la 	maison	précédente.	La	Fabrique 	s'en	était	défait	parce	que	
l'évêque 	de	Québec	avait	 accédé	à 	la 	demande	du	curé	Bonenfant	 (1843-1879)	qui	offrait	 à 	ses	
habitants	 de	 les 	 loger,	 les	 dimanches	 et	 jours	 de	 Fête,	 dans 	 le	 rez-de-chaussée 	 du	 nouveau	
presbytère	construit	en	1830.	Cette	immense	maison	de	pierre,	toujours 	là,	est	devenue	résidence	
privée	vers	1986	après	avoir	été	longtemps	propriété	du	Collège	apostolique	de	Lévis.	

Figure	3:	La	deuxième	maison	sur	le	Chemin	des	Grèves.

Cr
éd

it 
ph

ot
o:

 Ja
cq

ue
s M

er
cie

r



Le	logement	des 	habitants 	au	presbytère	rassurait	d'ailleurs 	le 	curé 	Bonenfant	qui 	trouvait	qu'il	y	
avait	 trop	 de 	promiscuité	 dans 	 l'ancienne	 salle,	 même	 si 	 les 	hommes 	et	 les 	 femmes	étaient	
séparés 	!	En	fait,	on	peut	se	demander	à 	quoi	servait	une	Salle	des	habitants 	?	Elle 	était	au	service	
des	paroissiens	plus 	éloignés	de	l'église,	 qui 	pouvaient	 y	 trouver	 refuge,	 entre	 la 	messe	et	 les	
Vêpres	auxquels 	ils 	pouvaient	assister,	et	qui 	en	profitaient	pour	échanger	des 	nouvelles 	et,	sans	
doute,	 faire 	un	peu	de	troc.	 Le	curé	pouvait	 aussi 	faire	 le	catéchisme	aux	 enfants.	La 	Salle 	des	
habitants,	 quant	 à 	 sa 	richesse	 ou	 à 	ses	dimensions,	 correspondait	 un	 peu	à	 la 	 fortune	de	 la	
Fabrique.	 À	 L'Islet,	 par	 exemple,	 on	 peut	 encore 	 admirer	 la 	 riche	 Salle 	 des	 habitants,	
heureusement	 protégée,	 sise	 près 	 du	 cimetière.	 À	 Saint-Vallier-de-Bellechasse,	 la 	 Salle	 est	
toujours	comprise 	à 	même	l'immense	et	magnifique	presbytère	à 	16	lucarnes,	à	l'ouest	de	celui-ci.	
À	Cap-Saint-Ignace,	tout	près	du	presbytère,	on	a 	même	conservé	la 	«Grange	des 	dîmes»,	là 	où	le	
curé	pouvait	garder	les	vivres	que	les	paroissiens	payaient	en	nourriture	plutôt	qu'en	argent.	

Le	premier	village	de	Berthier-en-bas	!	

C'est	à 	la 	fin	des 	années 	1850	que	le 	premier	village	--	si	l'on	peut	appeler	ainsi 	si 	peu	de 	maisons	
regroupées,	 hameau	conviendrait	 davantage	 --	déménagea 	un	 kilomètre	plus	au	 sud.	On	 avait	
redressé	le 	chemin	du	Roy	de	manière 	à 	ne 	pas	avoir	constamment	à 	le	déplacer	d'une	décennie	à	
l'autre.	 Il 	faut	 imaginer	 cet	 ancien	ou	premier	 village,	 avec	 une	église	beaucoup	plus 	petite,	qui	
occupait	 le 	lieu	de	l'actuelle	chapelle 	du	bord	de	l'eau,	 à	côté	de	l'ancien	presbytère	de	1830.	
Encore 	aujourd'hui,	on	peut	admirer	 le	muret	de	l'ancien	cimetière,	tellement	semblable	à 	ceux	
qui 	entourent	 les 	églises 	très 	anciennes 	de	Saint-Pierre	ou	de 	Saint-François 	en	l'Île-d'Orléans.	
L'église	elle-même	devait	ressembler	à	ces	deux	églises	de	l'Île	d'Orléans	datées	de	1719.	

La 	cause	du	déménagement	de	l'église	de	Berthier-en-bas,	tout	comme	celles 	de	Saint-Vallier	ou	
de	Pointe-à-la-Caille	(Montmagny),	c'était	la 	menace	d'érosion.	Il 	fallait,	comme 	évoqué	plus 	haut,	
constamment	refaire	le	tracé	du	Chemin	du	Roy,	dont	l'entretien	revenait	à 	chaque 	habitant	pour	
la 	largeur	 variable 	de	leur	 terre,	 chemin	 longeant	 les 	maisons,	 souvent	 en	évitant	 les 	galeries 	!	
Beaucoup	 de 	gens	 ignorent	 que	 jusque	vers 	1982,	 à	partir	 de	 la 	Route 	Paschal-Mercier,	 cette	
portion	du	 Chemin	 du	Roy	 existait	 toujours	à 	Berthier	 et	 qu'on	accédait	 chez	 soi,	 au	 bord	 du	
fleuve,	en	passant	chez	d'autant	de 	voisins 	qu'on	était	plus 	à	l'Ouest.	On	doit	à	Harold	Bhérer	et	à	
deux	autres 	voisins 	les 	efforts 	et	procédures 	qu'il	leur	fallut	déployer	pour	en	arriver	aujourd'hui 	à	
ce	Chemin	des 	Grèves 	!	Je	ne	suis 	pas	sans	me	rappeler	 qu'à 	l'hiver	1985,	 j'étais 	le 	seul 	résidant	
permanent	 et	que 	la 	charrue	ne	dépassait	 pas 	ma	porte,	 la 	route	devenant	 alors 	cul-de-sac.	 Et	
qu'à	l'été,	 les 	vaches	de	Maurice	Mercier	paissaient	de	l'autre	bord	du	chemin,	 à 	150	mètres	de	
mon	seuil 	!	L'été	chantait	 comme	dirait	Gabrielle 	Roy,	et	j'ajouterais 	qu'il 	meuglait.	C'est	tout	un	
monde 	et	un	paysage 	(si 	fragile)	qui	sont	disparus.	D'ailleurs,	l'immense	champ	qui	faisait	face	à 	la	
maison	et	aux	bâtiments 	de	la 	terre 	des 	Mercier	puis	de	Gérard	Tanguay,	et	qui 	allait	jusqu'à 	la 	rue	
Principale,	avait	été	vendu	par	 Harold	Bhérer	 au	cultivateur	Maurice	Mercier.	Seule 	une	portion	
rectangulaire 	à 	l'extrémité	sud-est	 de	cette	planche	de	terrain	et	donnant	 sur	 la 	rue 	Principale	
avait	échappé	à 	la 	vente.	Un	jolie 	petite	maison	pentue 	y	 abritait	les 	filles 	d'Adalbert	Mercier.	Je	
me 	souviens	notamment	de 	cette 	charmante	vieille 	dame,	Reine-Aimée	Mercier	 je	crois,	qui 	est	
venue	deux	 ou	trois 	fois 	me 	visiter	en	mémoire	de 	sa 	maison	d'enfance.	Elle	m'avouait	 s'asseoir	
très
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Figure	4:	Façade	arrière	de	la	maison	sur	le	Chemin	des	Grèves	donnant	sur	le	fleuve	Saint-Laurent,	
l'Île	d'Orléans	et	la	Côte	de	Beaupré.

très	souvent	dans 	la	véranda 	du	sud	pour	voir	cet	ancien	domaine 	patrimonial 	des 	Mercier,	nés	de	
Paschal.	

Berthier-sur-mer,	en	Côte-du-Sud

Longtemps,	la 	maison	Mercier	et	l'ancien	presbytère	furent	les	seules 	demeures 	à 	être	restées	le	
long	 du	Chemin	du	Roy,	 du	moins	du	côté	ouest	 du	Trou	 de 	Courville.	 Plus 	que	le	presbytère	
d'ailleurs,	la 	maison	Mercier	apparaît	comme	une	résistante 	séculaire	!	On	oublie	aujourd'hui 	que	
pendant	plus	de	cent	cinquante	ans	une	vie 	importante 	palpitait	autour	de	l'église,	à 	l'ouest,	et	du	
manoir	seigneurial 	à 	l'est.	C'est	une	période	aussi 	longue	que 	pour	l'actuelle 	municipalité	qui 	avait	
suivi 	la 	nouvelle 	église.	En	plus 	des 	deux	résidences,	l'une	religieuse	et	l'autre	civile,	il 	y	avait	tout	
au	bord	du	fleuve,	de	part	et	d'autre	du	Trou	de	Courville,	 des	maisons	de	fermes,	 une	grange-
étable,	 une	 boutique	 de	 tonnelier,	 une 	 laiterie,	 une	 glacière 	 et	 deux	 moulins 	à 	 vent.	 Et	 les	
bâtiments 	 des 	 Mercier.	 Il 	 faut	 dire 	 qu'avec	 le 	 quai	 qui 	 date	 de	 1853,	 c'est	 toute 	 une	 vie	
commerciale	et	sociale	qui	bourdonnait	dans	ce	petit	hameau.	

Aujourd'hui,	le 	Chemin	des	Grèves 	est	un	havre	de	paix	où	la	qualité	du	silence	est	exceptionnelle.	
Le	paysage	mouvant	de	la 	mer,	 infiniment	marié 	aux	grands 	champs	fertiles	du	sud,	fait	place	à	
une	luminosité	impressionnante.	
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Le	fleuve	y	 est	 ouvert,	 constamment	 nouveau,	 déjà 	la 	mer,	 la	rive	permettant	 de	voir	 jusqu'à	
Québec	à 	l'ouest	 et	 jusqu’à	l’archipel	de	Montmagny,	 à	l'est,	 les 	maisons 	faisant	 face	au	mont	
Sainte-Anne,	à	l’Île	d’Orléans	et	à	l'archipel	de	Montmagny.	

Tout	cela 	sur	la	magnifique	Côte-du-Sud,	qui 	va	de 	Beaumont	à	Kamouraska,	où	d'autres 	familles	
Mercier	se	sont	établies 	au	fil 	des 	ans 	et	décennies.	C'est	ici,	sur	cette 	Côte,	l'ancien	grenier	de	la	
Nouvelle-France 	où	vivait	un	Canadien	sur	six,	une 	région	riche	par	ses 	paysages,	son	histoire,	son	
agriculture,	 son	patrimoine	 religieux	 et	 son	patrimoine 	bâti,	 sa	vie	culturelle,	 ses 	musées 	dont	
ceux	de	Sainte-Anne-de-la-Pocatière	(musée	François-Pilote),	de	Saint-Jean-Port-Joli 	(musée	de	la	
Mémoire	vivante)	et	de	Kamouraska.	On	affirme	volontiers	que	les 	plus 	beaux	couchers 	de	soleil	
se 	produisent	 entre 	Berthier-sur-Mer	 et	 Kamouraska.	 C’est	 ici 	aussi,	 à	 Berthier,	 que	 le 	 fleuve	
devient	la 	mer,	l’eau	salée	commençant	à 	l’île	aux	Ruaux.	Comme	l'écrit	Octave 	Crémazie	de	son	
pays	baigné	par	le	Saint-Laurent	:	«Heureux	qui	le	connaît	°	Plus	heureux	qui	l'habite»!	

Pour	ma 	part,	c'est	le	fleuve,	découvert	dans	l'Île	d'Orléans	de	mes 	dimanches 	d'enfant,	qui 	par	le	
hasard	des	routes,	m'a 	conduit	à 	la 	Maison	Mercier	du	Chemin	des 	Grèves.	 J'y	 ai 	vécu	heureux	
pendant	 27	 années.	 Autant	 sous	Harold	 Bhérer	 que	 sous	moi,	 cette 	maison	fut	 un	grand	 lieu	
d'accueil.	Ayant	enseigné	notre	littérature	dans 	plusieurs 	universités	et	pays,	 j'y	 ai 	reçu	des 	gens	
de	 tous 	horizons.	 Pourtant,	 cette 	belle	maison	 de	bois,	 vigilante	 du	grand	 fleuve,	 fut	 aussi 	la	
maison	 d'un	 solitaire	 que	 je 	 fus	mais 	non	 point	 misanthrope.	 Comme	 le	 dit	 l'écrivain	 Pierre	
Baillargeon,	les	solitaires	sont	les 	fondateurs	de	sociétés	nouvelles 	!	De 	cette 	maison	et	de	ce	lieu,	
j'ai 	écrit	 beaucoup	de 	poèmes	sur	 le	fleuve 	et,	 si 	vous	le 	permettez,	 je	termine	en	vous	disant	
quelques 	textes 	de	mon	livre	Fleuve 	compagnon.	J'y	ai 	contemplé	le	fleuve	au	fil 	des 	saisons 	et	des	
années,	à	l'image	de	mes	chats	qui	m'ont	initié	à	l'observatoire	du	regard.

Figure	5:	Panneau	d'interprétation	historique	placé	sur	la	façade	
principale	de	la	maison	sur	le	Chemin	des	Grèves.	

Humble	maison	séculaire	

Vigilante	du	grand	fleuve	
Tu	tiens	ta	magie	de	la	mer	

Et	tu	regardes	à	l’Est	
Où	le	soleil	

Toujours	
Se	lève	impératif	

À	marée	bleue	

Rejoins	le	large	du	monde.	

André	Gaulin,	
Berthier-sur-Mer	

28	août	2016
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Le	document	ci-dessus	est	le	texte	de	la	conférence	prononcée	par	monsieur	André	Gaulin	à	l’occasion	
de	l’Assemblée	générale	de	l’Association	des	Mercier	de	l’Amérique	du	Nord	à	Montmagny.	Docteur	
en	 Lettres	 de	 l’université	 de	 Sherbrooke,	 professeur	 émérite	 à	 l’université	 Laval,	 politicien	 à	
l’Assemblée	nationale	(1994-1998)		et	auteur	de	nombreux	ouvrages	littéraires.	Homme	de	culture	et	
humaniste,	très	engagé	dans	la	promotion	de	 la	langue	française	et	des	poètes	de	la	chanson,	 ses	
réalisations	lui	ont	valu	de	nombreuses	distinctions	nationales	et	internationales.

*		*		*		*		*		*		*		*

RECEVOIR LE MERCIEN PAR COURRIEL  -  QUELLE BONNE IDÉE!

Comme 	il 	a 	été	mentionné 	dans 	les 	bulletins 	précédents 	et	à 	l’assemblée	générale	annuelle 	du 	28	août	
dernier	 à 	Montmagny,	 nous 	devons 	revoir	 nos	 façons 	de	 faire 	concernant	 les 	dépenses	 liées 	à	 la	
publication	et	à 	l’acheminement	du 	bulletin	à 	tous 	nos	membres 	au 	Québec,	au	Canada	et	aux	États-Unis.	
Les 	éléments 	en 	faveur	de 	la 	version	numérique	sont	évidemment	pour	votre 	Association	une 	diminution	
significative 	des 	frais 	d’édition,	 d’impression 	et	 de 	frais 	de	poste.	 	 Par	 un 	envoi 	courriel 	de	 votre	
Association,	 vous 	retirerez	 les 	bénéfices 	d’une 	parution	attrayante 	en 	couleur	 et	 une 	réception	plus	
rapide.	Le	Mercien	est	un	bulletin	de	liaison	pour	tous	les	membres.	

Pour	ceux	et	celles 	qui 	aimeraient	passer	à 	la 	version	numérique,	il 	nous 	fera 	plaisir	de 	vous 	mettre	sur	
notre 	liste 	d’envoi 	électronique.	Pour	ce 	faire,	 vous 	n’avez	qu’à 	nous 	laisser	un	message 	à 	la 	nouvelle	
adresse	courriel	de	l’Association	:		famillesmercier1985@gmail.com

Bien	entendu	pour	ceux	qui 	désirent	recevoir	le 	bulletin 	par	la 	poste,	celui-ci 	vous 	sera	envoyé	à 	votre	
adresse 	civique.	N’oubliez	pas 	de	nous 	informer	de	tout	changement	d’adresse 	car	 des	frais 	de	3,18$	
nous	sont	chargés	pour	chaque	retour	du	bulletin.		En	terminant,	vos 	opinions 	et	articles 	sont	toujours 	les	
bienvenus.	

Merci	pour	votre	compréhension!
	 	 	 	 	 	 	 	 	 	 	 	 		Lise	St-André,	trésorière

Les	participants	posent
à	la	Maison	Mercier,	

20	Chemin	des	Grèves,	
Berthier-sur-Mer.
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Figure	1:	
Maison	Mercier,	

20	Chemin	des	Grèves,	
Berthier-sur-Mer.

RASSEMBLEMENT ANNUEL DES MERCIER À MONTMAGNY EN PHOTOS 

Figure	2:	
Panneau	d'interprétation	
historique	
placé	sur	la	façade	
du	20	Chemin	des	Grèves.	

Figure	3:	
Les	participants	

prennent	le	vin	de	l'amitié	
sur	la	terrasse	

de	la	Maison	Mercier	
Chemin	des	Grèves.
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Figure	4:	
Les	participants	posent	devant	la	
Maison	Mercier	
sur	la	route	132	
à	Saint-Michel-de-Bellechasse.	

Figure	5:
Monsieur	Gilles	Vézina,	maire	de	

Saint-Michel-de-Bellechasse,	
dévoile	le	panneau	

d'interprétation	historique	
sur	l'Anse	Mercier	en	compagnie	
de	Diane	Slater	et	Jean	Mercier.	

Figure	6:
Des	membres	
du	conseil	d'administration	
de	l'Association	des	Mercier	de	l'Amérique	
du	Nord	posent	en	compagnie	
de	Maurice	Mercier	et	Georgette	Blais,	
les	propriétaires,	dans	l'escalier	d'une	maison	
qui	a	accueilli	10	générations	de	Mercier	
au	79	rue	Principale	à	Berthier-sur-Mer.	
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Figure	7:
La	première	maison	habitée	par	
J.	Paschal	Mercier	
et	ses	descendants	à	
Berthier-sur-Mer	
au	79	rue	Principale.

Figure	8:	
Panneau	d'interprétation	

historique	rendant	hommage	
à	Pierre	Mercier	dit	Caudebec,	

pionnier	de	
Saint-Pierre-de-la-Rivière-du-sud,	

sur	la	route	228.

Figure	9:	
Sur	la	terre	défrichée	par	Pierre	
Mercier	dit	Caudebec	à	Saint-
Pierre-de-la-Rivière-du-Sud	au	
début	du	XVIIIe	siècle.
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Figure	11:
Jean	1524	tient	un	certificat	que	
les	membres	du	conseil	
d'administration	remettront	à	
Laurent	1520	
en	reconnaissance	de	son	
dévouement	envers	
l’Association	des	Mercier	de	
l’Amérique	du	Nord.

Figure	12:
Les	visiteurs	avaient	le	plaisir	

d'être	accueillis	par	mesdames	
Monique	Leblanc	et	Carole	Morin.

Figure	10:
Deux	descendants	de	Pierre	

Mercier	dit	Caudebec,	
Gilles	Mercier	et	son	fils	Simon,	
dévoilent	fièrement	le	panneau	

d’interprétation	honorant	
leur	ancêtre	Pierre.
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Je 	m’appelle	Simon	Mercier	de	la	11e	 génération	des 	descendants 	de	Pierre	dit	Caudebec	Mercier.	
J’accompagne 	aujourd’hui 	mon	père	Gilles	Mercier	 et	 il 	m’a 	cédé	le	privilège 	de 	vous 	adresser	
quelques	mots.

Mon	ancêtre	a 	traversé 	l’océan	à	21	ans 	pour	 s’installer	à 	Québec.	 Il 	s’était	engagé	comme	aide	
agriculteur	ce	qui 	veut	dire	je	crois 	qu’il 	n’était	pas	destiné	à	posséder	la 	terre	sur	 laquelle	il 	allait	
travailler.	En	1665,	il 	quitte	pour	l’Acadie	où	il 	rencontrera	Andrée	Martin	qui 	deviendra	sa 	femme.	
Il 	reviendra	vers 	les	années 	1700.	C’est	beaucoup	de	déplacement	à 	une 	époque	où	c’était	quand	
même	moins 	facile 	qu’aujourd’hui.	Et	c’est	comme	ça 	que 	j’aime	penser	à 	mon	ancêtre.	Non	pas	
comme	un	agriculteur	sans	terre,	mais	comme	un	grand	voyageur.	

De	 fait,	 sa	 lignée	par	 la 	suite 	a 	produit	 surtout	 des	marins,	 des 	pêcheurs,	 des 	forestiers,	 des	
cheminots,	des	aventuriers,	des	voyageurs,	mais	bien	peu	d’agriculteurs.

Précisons 	quand	même	que	 ce	 n’est	 pas 	parce	 qu’on	 a	 tendance	à	partir	 au	 vent	 que 	l’on	 ne	
reconnaît	pas	la	valeur	de	la	tradition.	

ALLOCUTION	PRONONCÉE	PAR	SIMON	MERCIER	
AU	DÉVOILEMENT	D’UN	PANNEAU	D’INTERPRÉTATION	HISTORIQUE	

HONORANT	SES	ANCÊTRES	MERCIER	DIT	CAUDEBEC

Gilles	Mercier	et	son	fils	Simon	au	dévoilement	du	panneau	historique
à	Saint-Pierre-de-la-Rivière-du-Sud.
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Mes	parents	m’ont	offert	un	superbe	 bijou;	une	montre	 de	 poche	 sur	 laquelle	mon	père	 a	 fait	 graver	 le	
blason	et	la	devise	des	Mercier.	

C’est	comme	on	sait	bien	que	pour	faire 	pousser	un	arbre 	généalogique,	 il 	faut	 des	racines	et	 les	
racines	ont	besoin	d’une 	terre	fertile.	Cette	terre	là,	c’est	ici 	que	mon	ancêtre	l’a 	finalement	trouvée.	
Pierre 	Caudebec	et	son	fils 	Alexandre	ont	défriché	la 	terre	sur	 laquelle 	nous 	nous	trouvons 	et	l’ont	
fait	prospérer.	

Mon	grand-père 	Roland	Mercier	a 	inauguré	ici	un	panneau	commémoratif	en	1989	pour	souligner	le	
travail	difficile	et	courageux	qui	a	été	fait	à	cette	époque.	

Le	panneau	en	question	n’est	plus	là,	ce	qui	est	peut-être	un	peu	triste.	Mais 	à 	quelque	part,		c’est	ce	
qui	me	permet	d’être	ici	aujourd’hui

Le	panneau	en	question	n’est	plus	là,	ce 	qui	est	
peut-être	 un	 peu	 triste.	 Mais 	 quelque	 part,	
c’est	 ce	qui 	me	permet	 d’être 	 ici 	aujourd’hui	
pour	 finalement	rendre 	un	hommage	public	et	
posthume 	à 	mon	grand-père	puisque	quand	il	
est	 décédé,	 j’étais 	 absent.	 Je	 menais 	 mes	
propres	explorations 	dans 	un	autre	recoin	 du	
monde.

Je 	suis	donc	 très	content	d’être	ici 	aujourd’hui	
pour	 honorer	 sa 	 mémoire	 en	 accompagnant	
mon	père	pour	inaugurer	une	nouvelle	plaque.	
Mais 	aussi 	pour	m’inspirer	de	l’histoire	de 	mon	
ancêtre	 qui 	 m’enseigne	 qu’il 	 n’y	 a 	 pas	 de	
distance	trop	grande	à 	parcourir	pour	mener	la	
vie	que	l’on	souhaite.	Encore 	faut-il 	avoir	 une	
idée	 de	 où	 on	 veut	 aller.	 Mais 	 ça	 c’est	 une	
question	 à 	 laquelle 	 chacun	 d’entre	 nous	 doit	
faire	face	personnellement.	

Je 	 vais	 donc	 vous 	 laisser	 en	 vous	 souhaitant	
une	bonne	journée.

Simon	2016-08-28
Gilles	Mercier	et	son	fils	Simon	au	dévoilement	du	

panneau	historique.
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La chronique de Jean 1
Lucile Mercier 1929-2015

Lucile	est	 la 	quatrième 	des 	neuf	 enfants	du	couple 	Théo	Mercier	 et	 Annette	Lassonde.	 Dès 	son	
jeune	 âge,	 elle	fut	 victime	de	 la 	paralysie	 infantile.	 Une	connaissance	de	son	père,	 le	docteur	
Édouard	Samson,	 pratique	à 	l’hôpital 	du	Sacré-Coeur	à 	Cartierville.	 Il 	décide	donc	 de 	choisir	cet	
endroit	 pour	 la	 faire	 soigner.	 Son	 séjour	 est	 interrompu	 après	 une	 série 	 d'opérations	 par	
l'apparition	de	la	polio,	et	ne	sera 	repris	que	6	ou	7	ans 	plus	tard.	Entre-temps,	ses	déplacements	
hors	de	la	maison	exigent	l’accompagnement	d'une	ou	deux	personnes.

Lorsqu'arrive 	l’âge	scolaire,	elle 	est	inscrite	pour	sa	première	année	à 	l'École 	Cardinal-Villeneuve,	
institution	spécialisée	pour	une	clientèle 	ayant	besoin	de	service	de	transport.	Un	taxi	la 	voyage	
matin	et	soir.	 Son	père	Théo	a 	toujours	été	en	 faveur	 de	l'utilisation	des	services	publics.	Dans	
l'optique	où	sa 	fille 	est	déjà 	marginalisée	par	son	infirmité	il	juge 	préférable	de	l'inscrire 	à	l'école	
de	 la 	paroisse,	 le 	Couvent	 Bon-Pasteur.	 L'aller-retour	 se	 fera 	à 	pied,	 accompagnée	d'un	de	ses	
frères 	et	une	de 	ses 	soeurs 	ou	compagne	de	classe.	Cette	institution	n'est	 tout	de	même	pas 	très	
éloignée 	(4	 coins 	de	rue)	 et	 voisine	de 	celle 	des	garçons 	(École	Morissette)	 fréquentée 	par	 ses	
frères.	Au	besoin,	la	maison	familiale	pourra	héberger	l'accompagnatrice.

La 	profession	de	Théo,	 ingénieur	 forestier	 au	Ministère	de	la 	Colonisation	impliquait,	 en	saison	
estivale	de	nombreux	déplacements 	de 	plus 	ou	moins 	longues	durées,	du	côté 	de 	la 	Gaspésie	et	de	
l'Abitibi,	laissant	ainsi 	Annette	seule	avec	sa 	jeune	marmaille.	La 	parenté	de	cette 	dernière	établie	
dans	Centre-du-Québec,	 région	de	Nicolet,	a 	trouvé	chez	 les 	Mercier	 un	très 	bon	accueil 	pour	la	
poursuite	de	leurs	études	universitaires	à	Québec.

Parmi 	ceux	et	 celles 	qui 	ont	séjourné,	mentionnons 	Alexis 	Cloutier,	Robert	Bellefeuille	(comme	il	
était	 de	 la 	maison	 lors	 de 	ma 	naissance,	 il 	 est	 devenu	 mon	 parrain)	 Philippe	Bellefeuille	 et,	
quelques 	années	plus 	tard,	Janine	Anctil 	et	Jacqueline 	Rioux	ces 	deux	dernières	en	tant	qu'amies	
de	Lucile,	 laquelle	durant	leur	séjour	était	à	Montréal.	À	la	fin	de 	sa	12e 	année,	la 	deuxième	série	
d'opérations 	 (dont	 la 	 jambe	 droite	 barrée)	 ayant	 été 	 complétée,	 Lucile 	 peut	 maintenant	 se	
déplacer	 seule	 au	 moyen	 d'une	 canne.	 Elle	 s'inscrit	 à 	 la 	faculté	 des 	sciences 	domestiques 	de	
l'Université	 Laval,	 laquelle	est	 située 	sur	 la	Grande	Allée	à	quelques 	coins 	de 	rue	du	 domicile	
familial.

Parmi	les	multiples	activités	de	sa	vie	professionnelle,	mentionnons	:

a)	Un	emploi 	comme	diététicienne 	qui	ne	fut	pas 	un	cadeau.	Son	employeur	fut	le	Jewish	General	
Hospital,	 en	 conséquence 	 elle	 a 	 eu	 l'obligation	 d'adapter	 ses 	 connaissances 	 culinaires 	 aux	
exigences	de	l'orthodoxie	juive.	Malgré	tout,	son	séjour	fut	apprécié	de	part	et	d'autre;
b)	 En	 tant	 que	 présidente	nationale	de	 la	 JEC,	 elle 	connut	 une	 vie	 sociale 	et	 communautaire	
exceptionnelle,	tant	par	 les 	valeurs 	véhiculées	que	les 	relations	humaines.	Elle	qui 	en	avait	 tant	
besoin,	était	entourée	d'amies	et	amis	sincères	24	heures	par	jour;
c)	Gestionnaire	durant	une	dizaine	d'années	d'une	clinique	privée;
d)	Au	Service	du	Ministère	de	la	Santé	et	du	bien-être	social	pour	recherche	en	diététique;
e)	Publication	avec	une	consoeur	d'un	livre	sur	la	diététique:	Bien	manger	et	maigrir	...	etc.
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Elle 	aurait	beaucoup	aimé 	se	marier	et	avoir	des 	enfants....	elle 	fut	profondément	déçue.	Finalement,	
après 	un	certain 	nombre 	de	démarches 	du	côté	de 	l'adoption 	(femme	célibataire 	infirme)	elle	hérita 	en	
1972	de	Jinny,	devenue 	Jency,	jeune	fille 	de	6	ans 	native	des 	Antilles,	qui 	pendant	que	j'écris 	ce	texte,	
conduit	un	autobus	de	la	CTCUM.

À	sa 	retraite,	elle	est	devenue 	propriétaire 	d'un	chalet	à 	Morin-Heights 	(près 	de 	Saint-Sauveur)	dans 	le	
nord	de 	Montréal,	sur	la 	rive 	d'un	lac,	ou	des	anciens 	compagnons 	et	 compagnes 	de 	la 	J.E.C.	étaient	
déjà 	installés 	permettant	ainsi,	non	seulement	de 	retrouver	une	chaleur	humaine	très 	appréciée,	mais	
également	d'y	accueillir	occasionnellement	sa	propre	parenté.
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Malgré	tout	ce 	qu'elle 	a 	vécu,	Lucile	a 	connu	une	vie 	heureuse.	Elle 	avait	cette 	capacité,	cette 	aptitude	
à 	nier	 l'importance	d'une	chose 	qui 	lui 	était	inaccessible 	et	d'apprécier	au 	plus 	haut	point	ce 	que	ses	
capacités 	lui 	permettaient.	Un	bon	martini 	avant	le 	repas 	n'avait	pas 	de 	prix	et	 les 	parties 	de 	bridge	
avec	 certains 	autres 	locataires 	du	Pavillon	Murray	 (ou	Manoir	Manrèse)	valaient	bien	des 	messes 	de	
minuit.

Néanmoins,	 ses 	 deux	 dernières 	 années 	 furent	 difficiles.	 Devenue	 incapable 	 de 	 conduire 	 son	
automobile,	 elle 	a 	dû	s'en	départir.	 Ses 	déplacements 	qui 	ont	 toujours 	été 	laborieux	 sont	 devenus	
pénibles 	et	 sa 	santé 	ne	s'est	 évidemment	 pas 	améliorée.	 Ses 	dernières 	semaines 	à 	l’hôpital 	Saint-
Sacrement,	 la 	médication	de 	fin 	de	vie 	aidant,	 furent	 sereines 	et	 après 	quelques 	jours 	à 	la 	Maison	
Michel-Sarrazin,	ce	fut	le	grand	départ.

Un	voyage	bien	mérité.

Jean	1

Lucile	en	compagnie	de	Guylaine	et	Marthe
(soeur,	fille	et	épouse	de	Jean	1)
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Renouvellement de la cotisation - Dons - Membres à vie - [au 15 novembre 2016]

Nº membre Nom Ville  -  Province/État Cotisation Don Échéance 31 mai
23 Yvon Mercier Montmagny 35,00 $ 2017
87 Dorys Mercier St-Augustin-de-Desmaures 35,00 $ 2017
149 Gilles Mercier Québec 35,00 $ 5,00 $ 2017
151 Gérard J. Mercier, ing. Longueuil 35,00 $ 2017
179 Bernard Mercier Sainte-Anne-de-Beaupré -      50,00 $ -
261 Rosélia Mercier-Laliberté Brossard 35,00 $ 2017
317 Jacques Mercier Nicolet 35,00 $ 2017
321 Guy Mercier Cap-Saint-Ignace -      10,00 $ -
385 Cécile Mercier-Nadeau Plessisville -      20,00 $ -
450 Claude Mercier Saint-Cyrille-de-Lessard 65,00 $ 2018
453 Marcelle Mercier Montmagny 35,00 $ 2017
489 Marius Mercier Québec 65,00 $ 2018
495 Léo Mercier Ste-Sabine 35,00 $ 2017
530 Jacinthe Mercier Québec -      20,00 $ -
530 Jacinthe Mercier Québec 30,00 $ 2017
679 Gaétan Mercier Ancienne-Lorette 35,00 $ 2017
704 Josette Mercier Montmagny 35,00 $ 2017
1121 Philippe Mercier Rockland, Ontario -      À VIE
1121 Rachelle Mercier Rockland, Ontario 35,00 $ 2017
1207 Dolorès Morin Lévis 35,00 $ 2017
1252 Yvonne Nadeau Windsor 35,00 $ 2017
1260 Jacques Mercier Saint-Stanislas-de-Kostka 35,00 $ 2018
1299 Normand Mercier Orléan, Ontario 35,00 $ 2017
1306 Anne Mercier Saint-Sauveur 65,00 $ 2018
1364 Harriet E. Cady New Hampshire, USA -      25,00 $ -
1402 Estelle Mercier Gatineau -      20,00 $ -
1403 Lise Mercier Gatineau -      20,00 $ -
1428 Roger Mercier Loretteville 35,00 $ 5,00 $ 2017
1432 Josette Mercier La Prairie 65,00 $ 2018
1460 Gisèle Mercier Montréal 35,00 $ 2017
1469 Raymond Mercier Laval 35,00 $ 2017
1482 Madeline Ernest Rhode Island, USA 35,00 $ 2017
1517 Francine Mercier Montréal 65,00 $ 2018
1551 Claude Mercier Disraeli 35,00 $ 2017
1552 Louise Beaudry Saint-Gabriel-de-Brandon 350,00 $ À VIE
1553 Jocelyn Mercier Longueuil 65,00 $ 5,00 $ 2018
1559 Anna Beaudry Montréal 35,00 $ 2017
1565 Guy Mercier St-Augustin-de-Desmaures 65,00 $ 2018
1579 Monica Sibulka Gatineau 10,00 $ 2018
1579 Roger Racine Gatineau 65,00 $ 2018
1592 Diane Slater Saint-Elzéar (Beauce) 65,00 $ 2018
1592 Marcel St-Cyr Saint-Elzéar (Beauce) 10,00 $ 2018
1601 Pierre Mercier Entrelacs 65,00 $ 2018
1610 Sr. Liliane Mercier Edmonton, Alberta 65,00 $ 2018
1624 Simon Brouard Québec 35,00 $ 2017
1627 Francine Henri Repentigny 35,00 $ 2017
1630 Jean Mercier New Richemond 65,00 $ 2018
1631 Johanne Bergeron Saint-Ambroise 35,00 $ 2018

Merci pour votre soutien!
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